
Du 30 novembre au 12 de cembre prochain, la COP 28 se tiendra a … Dubaï . Apre s l’organisation de 
la plus de lirante - sur le plan climatique, certainement pas sur le plan financier – coupe du monde 
de football au Qatar, quel symbole plus e clatant de la pantalonnade que repre sente ces 
« Conference Of Parties », qui sont sense es re unir les dirigeants de la plane te pour re gler le pro-
ble me du re chauffement climatique, que Dubaï  « le temple fossile du capitalisme »1 ? La pe tromo-
narchie cherche a  « verdir son image » a  l’aune de cet e ve nement2... et nous rappelle deux choses : la 
socie te  du spectacle est une re alite  bien pre sente ; le cynisme pre vaut dans les de cisions des puis-
sants, incapables par ailleurs de re fle chir et d’agir pour le bien commun. 
 
La COP 27 s’e tait conclue sur un e chec sur le sujet de l’e mission des gaz a  effets de serre, alors que 
les experts du GIEC avaient averti que, pour e viter de de passer une augmentation de la tempe ra-
ture globale de plus de 1,5°C, « les émissions mondiales de gaz à effet de serre devraient culminer « 
avant 2025 au plus tard et être réduites de 43 % d'ici à 2030 » »3. Depuis, les e missions de CO² se 
maintiennent a  des niveaux records et ont me me augmente  de 1 %4. Apre s une anne e 2021 mar-
que e par les phe nome nes me te orologiques extre mes tels que les me ga-feux en Amazonie, en Cali-
fornie, ou en Gre ce et une anne e 2022 pire encore avec la se cheresse au Maghreb et en Europe, la 
poursuite de la de forestation en Amazonie, et les inondations au Pakistan… l’anne e 2023 ne nous a 
pas e pargne s. Me gafeux au Canada et en Gre ce cet e te , inondations meurtrie res, tempe tes, automne 
de mentiel, canicule en Ame rique du Sud… Faut-il poursuivre l’e nume ration pour expliquer 
l’ampleur du de sastre ou rappeler simplement que de sormais la moitie  de la population humaine 
vit dans des zones tre s vulne rables au changement climatique peut suffire ?5 
 
Et dans ce contexte joyeux, nous apprenons que le Pre sident de la COP 28, le sultan Al Jaber, patron 

d’une compagnie pe trolie re, a cherche  a  se servir de cette nouvelle COP pour «  conclure des marchés dans les énergies fossiles » en coulisse6, avec 27 pays. La BBC qui 
re ve le l’information pre cise notamment une re union avec la Chine dans laquelle « la compagnie pétrolière émiratie Adnoc souhaite « évaluer en commun des opportuni-
tés internationales » dans le gaz naturel liquéfié au Mozambique, au Canada et en Australie  ». Interroge e, l’e quipe organisatrice n’a pas de mentie en arguant : « les réu-
nions privées sont privées ». Alors qu’attendre de cette nouvelle COP ? Rien, bien su r, et pas simplement pour des raisons ve nales et de collusion d ’inte re ts entre diri-
geants e conomiques et politiques mais parce que l’organisation actuelle de l’e conomie mondiale de pend de son e chec. 

 
Le mode le capitaliste ne tient que sur la croissance, c’est a  dire l’augmentation des productions d’une anne e sur l’autre, et, aujourd’hui, sur la mondialisation et les 

de localisations. On produit la  ou  c’est le moins cher, on vend la  ou  il y a un marche . Dans ce sche ma, les industries et les transports qui sont les principaux responsables 
des e missions a  effets de serre deviennent intouchables. Alors, bien su r, il y aura toujours de la propagande officielle pour  nous culpabiliser, nous et nos voitures, mais 
le transport de marchandise et la division internationale du travail resteront intouchables. Pourtant, un rapport de 2019 faisait ce constat : « En décembre 2019, l’ONG 
Transport & Environment dévoile un rapport stipulant que le bilan carbone du transport maritime de marchandise comptait pour 3.1% des émissions annuelles mondiale 
de GES. D’après ce rapport, le transport maritime européen de marchandises et de passagers a généré en 2018 plus de 139 millions de tonnes de CO2, bien plus donc que le 
transport automobile. (Parmi les entreprises les plus polluantes du secteur au sein de l’Union Européenne (UE), la compagnie italo-suisse Mediterranean Shipping Com-
pany, détentrice de 362 plus grands porte-conteneurs et émettant 11 millions de tonnes de CO2 par an, soit l’équivalent des GES émis chaque année par 5,5 millions de voi-
tures…) Sur ces 139 millions de tonnes de CO2, 80% émanent du transport de marchandises conteneurisées. »7 

 
Il semble bien que le mythe dominant d’un syste me capitaliste qui serait « le moins pire des mondes possibles » est en train de mourir avec Kissinger et que les re vo-

lutionnaires, conside re s hier comme des re veurs dangereux, soient aujourd’hui les seuls a  paraï tre un peu cre dibles. 
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Tout commence comme une blague. C'est l'histoire d'Emmanuel Macron qui s'envole pour la COP28 organisée par les Emirats Arabes Unis, une pétromo-

narchie (lol comme disent les vieux jeunes), pour peser de tout le poids de la France pour « tenir les objectifs de l’accord de Paris et retrouver une trajectoire 

compatible avec la limite des +1,5 °C ». (On notera au passage le "re" de retrouver, signe que depuis les accords de Paris il y a à peine 8 ans, on est déjà hors 

des clous ; ça promet pour 2100...). Mais Emmanuel n'y va pas tout seul. En plus des scientifiques, la délégation compte notamment Antoine Bernard de Saint

-Affrique, PDG de Danone. L'occasion de nous arrêter un moment sur ce dernier... 

Le groupe Danone est en effet un expert en matie re de pollution puisqu'il figure parmi les dix plus gros pollueurs plastique au monde, derrie re Coca-Cola ou Nestle . 

Et ce n'est pas rien quand on sait que le plastique est de sormais la source de gaz a  effet de serre industrielle qui connaï t la croissance la plus rapide au monde1. L'entre-

prise a d'ailleurs fait ce choix depuis longtemps puisque de s les anne es 60, elle a œuvre  a  la suppression de la consigne du verre... Danone est, par ailleurs, un tre s mau- 
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-vais e le ve en matie re de gestion de la ressource en eau. Cet e te  en pleine pe riode de se cheresse, a  Volvic, ou  l'entreprise puise le pre cieux liquide pour le mettre en 

bouteille, la pre fecture a publie  plusieurs arre te s limitant l'usage de l'eau potable pour les habitants, la production, elle , a continue  sans baisse de re gime entrai-

nant le tarissement de nombreuses sources... Mais Danone c'est aussi du lobbying depuis les plus hautes sphe res du pouvoir europe en jusqu'au plus pre s de la jeu-

nesse, et je sais de quoi je parle ! Le petit nous a un jour rapporte  un magazine distribue  gratuitement a  l'e cole sur le tri  des de chets. Si trier les emballages ne pa-

rait pas une mauvaise ide e en soi, selon la brochure cela constituerait la panace e en matie re de lutte e cologique avec des in jonctions du type : « trie tes de chets, 

sauve la plane te ! » . Aucun mot sur la production desdits de chets ou sur la manne financie re que repre sente leur traitement,  toute la responsabilite  va au consom-

mateur final. En fouinant un peu, on a fini par mieux comprendre : la brochure e tait e dite e par Cite o, entreprise prive e, a  but non lucratif, spe cialise e dans le recy-

clage des emballages. Et devinez qui est membre du conseil d'administration de Cite o? Danone le pourfendeur de la consigne, bien su r!  

Mais l'e quipe de France de COP compte quelques autres pe pites comme la ministre de la transition e nerge tique Agne s Pannier-Runacher, dont les placements 

financiers dans une socie te  lie e au groupe pe trolier Perenco a fait du bruit ou le PDG de JPMorgan, la banque championne mondiale du financement des e nergies 

fossiles... Avec tous ces boulets au pied, comment voulez-vous qu'Emmanuel prenne des mesures e cologiques efficaces ? La voix des scientifiques va vite e tre e touf-

fe e par la pre sence des gros industriels et on continuera de faire comme d'habitude : les politiciens continueront a  gesticuler derrie re leur pupitre, la tempe rature 

continuera de monter, les plus pre caires continueront a  souffrir d'avantage des conse quences du re chauffement et on continuera a  prendre des mesures e colo-

giques inefficaces ou insuffisantes pourvu qu'elles n'entravent pas la bonne marche des marche s. De cette e cologie-la  il n'y a de cide ment rien a  attendre... 

J. 

1  https://www.mediapart.fr/journal/ecologie/301123/macron-debarque-la-cop28-avec-des-saboteurs-climatiques-0 

A l’e cole primaire, nous avons de plus en plus d’e le ves 

avec autisme ou des e le ves avec troubles envahissants 

du de veloppement. C’est fatigant pour tout le monde, y 

compris pour les e le ves en question, leurs parents, leurs 

camarades. 

 Alors mobilisons-nous, interpellons les colle gues, 

les autres e coles. Cherchons a  re unir les chiffres et de-

mandons des cre ations d’UEMA (Unite s d’Enseignement 

en Maternelle) et UEEA (Unite s d’Enseignement en E le -

mentaire) Il n’y en a pas assez et chaque enfant a le droit 

de be ne ficier d’un enseignement adapte . 

 Nous plaindre, e couter des plaintes, ça ne  fait du 

bien a  personne et surtout ça ne re sout rien. Parlons-en 

a  nos colle gues en forme, a  notre psy, a  nos parents… si 

nous avons besoin. Sinon, changeons de re flexe et por-

tons nos revendications sur la place publique. 

Ce line 

Je t’e cris pour te remercier de l’envoi de ton dernier 

poe me que j’ai bien aime . Un papillon de nuit l’a survole  

et s’est pose  dessus avant de s’y endormir et de songer, 

lui aussi, a  des re ves indicibles. 

Comment ne pas tomber dans les pie ges des fe tes de fin 

d’anne e qui nous jettent de la poudre aux yeux et nous 

dissimulent la dure re alite  des choses ? 

Pourtant, il serait temps qu’un peuple trop soumis 

s’insurgea t contre toutes les atteintes lance es a  l’en-

contre de sa dignite . 

Nous assistons a  un grand spectacle politico-te le visuel. 

Notre Jupiter national occupe tous les espaces ; jamais un 

pre sident n’a eu une telle conception du pouvoir. Mais 

n’avons-nous pas le chef d’e tat que nous me ritons ? Aux 

cris du du peuple, il reste sourd. Un proble me d'audition 

peut-e tre ? 

Je ne re siste pas au plaisir de citer l’incomparable Pierre 

Desproges qui nous pre venait : « Les enfants croient au 

père Noël, les parents votent… »  

A  me diter, n’est-ce pas ? 

Camarade, je te souhaite, ainsi qu’aux lecteurs de tes 

e crits incandescents, une nouvelle anne e riche de folles 

espe rances. 

Escotarròbi 


